
LES ANNALES TÉRÉSIENNES.

" Ses disciples chéris me consacrent leur vie.
Je veux changer ces lieux ci une tabagie,
Je veux les transformer en un vaste tombeau.

Il dit, les fondements du collège tremblèrent,
Les échos de sa voix dans la nuit s'étouffèrent;
J'entendis bourdonner un bruit mystérieux ;
Les spectres confondus s'enfuirent à mes yeux.
De l'airain j'écoutai vibrer la voix sonore,

Je m'éveillai, c'était l'aurore!....

Souvenirs du Collège.

Pour remplir une promesse de notre programme,
nous publions aujourd'hui un devoir d'ancien élève.
Nous ne saurions mieux commencer qu'en reproduisant
une composition d'un écolier brillant et sohde, qui a
réalisé les espérances que faisaient alors concevoir sa
conduite et ses talents, nous voulons dire M. le Grand
Vicaire N.-Z. Lorrain. Cette composition a été lue à
une séance publique, le 4 février 1864.

C'était après un jour de fête. Je m'étais amusé du-
rant toute la journée, et jamais je n'avais eu autant de
plaisir. Le soir, je m'endormis, l'esprit rempli de ces
impressicas du jour. Pendant la nuit j'eus un songe.
Il me semblait que j'avais franchi l'age de l'adoles-
cence. Les soucis de la vie avaient ridé mon front, et
blanchi mes cheveux avant le temps. Plongé au mi-
lieu des affaires, je n'avais plus un moment de repos ;
tous mes jours se passaient au sein du tracas; et la
nuit de nouvelles insomnies venaient me troubler en-
core. Or, un soir que j'étais seul dans mon cabinet,
je mis la main par hasard sur un album où j'avais
écrit quelques incidents de ma vie d'écolier, et en feuil-
letant ces pages, je me reportai aux jours de ma jeu-
nesse, et successivement tous mes souvenirs de collège
vinrent se présenter à ma mémoire.

J'oubliai un instant tous mes soucis, et il me fut
donné de revivre de ma vie d'autrefois, de goûter en-
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